
Cette action de solidarité
qui se reproduit chaque
année en pareille occasion
et qui vient dans le cadre
d'une action de solidarité en
direction des familles
nécessiteuses. Cette
année, le montant alloué à
ces couches a atteint plus
de 18 milliards de centimes
qui seront répartis entre 46
000 familles.
Selon les mêmes

sources, le nombre exact de
nécessiteux recensés au

niveau des 29 communes
serait de 46 216 , soit une
augmentation de plus de 6
000 nouveaux nécessiteux
qui sont venus s'ajouter à la
liste.
Ont participé à cette

action de solidarité, la
wilaya avec un montant de
deux milliards de centimes,
1,756 milliard alloué par le
ministère de la Solidarité et
14, 69 milliards, participa-
tion directe des assemblées
populaires communales

APC ; se plaçant en tête, la
commune de Aïn Mlila a
dégagé deux milliards, suivi
de Oum-El-Bouaghi avec 1,
5 milliard et Aïn Beida avec
1 milliard de centimes.
Le Croissant Rouge a,

lui aussi, participé avec 320
millions de centimes, la
Direction des affaires reli-
gieuses a injecté une
somme de 350 millions de
centimes relevés des fonds
de la Zakat.
Les mêmes sources

nous font savoir aussi que
l'opération de distribution
qui est en numéraire pour
une somme de 4 000 DA
par famille a atteint le chiffre

23 800 à la veille du mois de
carême et se poursuit régu-
lièrement à travers les diffé-
rentes communes.
En plus de cette action,

nous avons appris que la
wilaya a mis à la disposition
des nécessiteux et les pas-
sagers pas moins de 20 res-
taurants, en plus de ceux
ouverts par des bienfai-
teurs, en mesure d'offrir
plus de 80 000 repas
chauds, entre servis et
emportés. À noter que les
citoyens ont, eux aussi, fait
preuve de solidarité en
offrant des vivres aux
nécessiteux.

Moussa Chtatha
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SOLIDARITÉ DURANT LE RAMADHAN

18 milliards de centimes 
pour les nécessiteux à Oum-El-Bouaghi
De sources émanant de la Direction de l'action

sociale DAS de la wilaya d'Oum-El-Bouaghi, nous
avons appris qu'une somme de 18 milliards de
centimes est destinée pour venir en aide aux
nécessiteux des communes de la wilaya.

Pour cela Relizane, située
sur la fameuse route nationale
n°4, abrite une des plus impor-
tantes stations urbaines et donc
un passage obligé pour des mil-
liers d’usagers du transport
urbain. En ce mois de

Ramadhan, les revendeurs
squattent ainsi les trottoirs quo-
tidiennement du matin au soir
pour y exercer leur commerce
illégalement dans le but de
gagner un peu d’argent. Les
usagers du transport urbain

interrogés sur cette présence
envahissante affirment que cela
ne les dérange nullement et
peut même s’avérer parfois utile
pour effectuer des emplettes
sur place au lieu de se rendre
au marché ou dans les bou-
tiques où les mêmes produits
sont cédés à des prix bien plus
élevés. Ces jeunes et moins
jeunes vendeurs informels et en
dépit de maintes interventions

des forces de l’ordre pour leur
faire quitter les lieux refusent
d’obtempérer et reviennent tou-
jours. Ils justifient leur entête-
ment par le chômage persistant
et l’absence de perspectives
d’avenir. Ils avouent en outre,
préférer ces petits boulots,
même informels, plutôt que de
céder à la facilité de dealer ou
de voler pour subvenir à leurs
besoins et à ceux de leurs
familles. 
Cela reste bien sûr contes-

table dans la mesure où une
occupation informelle ne saurait
être légitimisée, d’autant que
cela cause un tort réel aux com-
merçants, lesquels sont
contraints de payer leurs impôts
rubis sur l’ongle sans pour
autant réaliser des chiffres d’af-
faires conséquents face à cette
concurrence «déloyale».  

A. Rahmane

RELIZANE

Les étals informels envahissent 
les trottoirs en ce mois de Ramadhan

AÏN-TÉMOUCHENT

300 enfants du Sud découvrent 
la grande bleue 

En cette matinée de vendredi, la
chaussée est presque déserte. La
quasi-totalité des volets sont encore
cadenassés. Le silence domine dans
tous les coins de la cité. 
Une ambiance qui permet aux passants d'en-

tendre une très belle récitation de versets coraniques
s’échappant d'une radio à l'intérieur d'une boucherie
de la ville. 
Les rares riverains qui sont sortis pour faire des

courses longent les murs pour échapper au soleil de
plomb qui s'abat sur la région ces derniers jours, où
le mercure a frôlé les 42 degrés. 
Le début de l’après-midi est un peu plus animé à

la place de l'Indépendance, «lablassa» pour les
autochtones, en face de la mosquée Abdelhamid-
Ben-Badis, en plein centre-ville. 
Les Guelmis en groupes, vêtus de quamis et de

djellabas se précipitent vers ce lieu de culte très fré-
quenté pour accomplir «Salat El djoumouaâ». Après
la prière, la température est montée d’un cran. 
Les fidèles envahissent le marché Harcha-

Hacène, du centre-ville, voisin de la mosquée. C’est
à ce moment-là qu'ils font leurs courses. Dans ce

souk, le plus ancien de Calama, tous les produits
sont là, les fruits et légumes, les viandes, les feuilles
de pâte pour bourek (louriket), la galette et autres
produits alimentaires faits maison, et particulière-
ment les épices et piments et les herbes aroma-
tiques. 
Certains jeûneurs sont attirés par la senteur

agréable de la zlabia, de généreuses pâtisseries gor-
gées de miel ; ils terminent alors leur traditionnelle
tournée à la rue Slimani-Ammar, en rôdant autour
des ftaïria, marchands de ces gâteaux traditionnels.
Mais il manque tout de même quelque chose, l'am-
biance d'antan. Aujourd’hui, bien que ce mois garde
toujours son cachet, les citadins trouvent que le
Ramadhan à Guelma a beaucoup perdu de son
aura. «Le rythme vertigineux et le stress majeur de la
vie de nos jours semblent bousculer certaines de nos
traditions», nous confie un septuagénaire rencontré
au marché Harcha-Hacène. 
Certaines anciennes familles de cette cité ont du

mal à digérer tous ces bouleversements, ils vivent
toujours ce mois à leur façon en conservant les habi-
tudes et les traditions qui caractérisaient autrefois le
Ramadhan d'antan. 

Noureddine Guergour

Jour de Ramadhan à Guelma

Agissant sur renseignements faisant
état de la vente de drogue dans un
kiosque multi-services sis à Naâma, les
éléments de la BRI, relevant de la
Sûreté de wilaya de Naâma, ont fait
aussitôt une descente sur les lieux et
ont procédé à l’arrestation du proprié-
taire du local qui répond aux initiales de
S. H. âgé de 30 ans et deux de ses
complices répondant aux initiales de Y.
S. et N. K. en possession d’importantes
quantités de kif traité et de psycho-
tropes. Par ailleurs, à Mécheria, les élé-

ments de la police judiciaire ont inter-
pellé trois individus dont l’âge varie
entre 25 et 30 ans répondant aux inti-
liales de S. M., F. K. et L. D. 
Après une opération coup-de-poing,

d’importantes quantités de psycho-
tropes et de plaquettes de kif traité qui
se trouvaient en leur possession ont
été récupérées.
Les six mis en cause ont été placés

sous mandat de dépôt par les ins-
tances judiciaires. 

B. Henine 

NAÂMA

Six individus arrêtés pour trafic
de drogue

TAHER (JIJEL)

Une commission
d’enquête 

sur le blocage 
de l’APC

Tirant profit de la tenue de la deuxième ses-
sion ordinaire de l’Assemblée populaire de
wilaya avant-hier, le docteur Mimoune
Abdelmalek, élu de ladite assemblée sous la
casquette FLN a demandé au wali de dépêcher
une commission d’enquête à Taher pour faire
la lumière sur le blocage de l’Assemblée popu-
laire communale de ladite commune. 
L’intervenant a déploré la situation de plus

en plus difficile qui prévaut dans cette impor-
tante commune tout en lançant un appel au
premier responsable de la  wilaya pour interve-
nir afin de mettre un terme à ce blocage.
Il convient de souligner que ce blocage qui

perdure depuis plus d’une dizaine de mois a
lourdement pénalisé les citoyens de cette com-
mune. Rappelons que le wali a confié la ges-
tion des affaires courantes de la commune au
chef de daïra et à un administrateur. 

B. M. C.

La Direction de la jeunesse et des
sports de la wilaya de Aïn-Témouchent
s'apprête à accueillir environ 300
enfants originaires des wilayas du Sud
telles que El Bayadh, Béchar et Adrar.
Cette opération s'inscrit dans le cadre d'un pro-

gramme d'échanges entre les Maisons de jeunes
des wilayas du pays en vue de propager la culture
entre les jeunes. Selon le chef de service des activi-
tés de loisirs, il a été mis en place 8 centres de cam-
ping en plus des établissements primaires qui sont

en charge de cette opération d'accueil des enfants
dans de bonnes conditions, pour goûter aux plaisirs
de la mer. 
En parallèle, un riche programme de saison esti-

vale a été tracé en adéquation avec le mois sacré  en
plus des sorties en plein air en coordination avec les
Associations des jeunes et l'Office des jeunes. Dans
la même foulée, des opérations de volontariat pour la
protection de l'environnement, des forêts et des
plages seront organisées pour instaurer chez ces
jeunes le sens de la responsablilité et l'amour de
l'environnement.    

S. B.

BLIDA
Trois morts et trois

blessés sur les routes
Le week-end dernier a été mortel à Blida où trois per-

sonnes sont décédées et deux autres grièvement blessées
dans trois accidents survenus tous sur l’autoroute Est-Ouest. 
Le premier, qui a eu lieu vendredi dernier à 16 h 35 à

Oued Djer, à l’extrême-ouest du chef-lieu de wilaya, a fait
deux blessés graves après qu’un véhicule utilitaire  transpor-
tant des pastèques eut percuté de plein fouet un camion à
l’arrêt pour cause de panne.
Le deuxième accident et le plus mortel, puisqu’une femme

de 37 ans et sa fille de 6 ans y sont décédées alors qu’une
autre fillette a été grièvement blessée, s’est produit le même
jour à quelques minutes d’intervalle entre Mouzaïa et 
El Affroun lorsqu’une voiture de marque Dacia Sandero a per-
cuté un camion.
Le troisième accident est survenu dans la nuit de vendredi

à samedi plus exactement à 23 h 12, entre Beni Mered et
Boufarik. 
Un homme de 64 ans qui voulait traverser l’autoroute a

été violemment heurté par une voiture. Il décéda lors de son
transfert à l’hôpital de Boufarik par les éléments de la
Protection civile. 

M. B.

Le chef-lieu de Relizane est une localité connue
pour être le point de transition servant à se rendre
vers diverses directions à travers l’Ouest, le Centre
et le Sud via Tiaret. 

KHENCHELA

Saisie de 5 kilos de cannabis 
Suite à des informations recueillies, les services de la lutte contre les

stupéfiants ont mis la main sur une grande quantité de cannabis prête à
l’écoulement et à la consommation au sein d'un domicile situé dans un
quartier populeux du chef-lieu de la wilaya.

En effet la perquisition effectuée par les mêmes services a permis de
saisir cette quantité et d’arrêter une personne alors que le deuxième sus-
pect s'est évaporé dans la nature.

La police a declenché immédiatement une opération de recherche
pour neutraliser l'évadé et un réseau probable.

Benzaïm A.


